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Collaborateurs de Dieu 
 

« Si la collaboration des parents avec la puis-
sance créatrice de Dieu dans le don de la vie 
à un futur élu du ciel est l'un des plus admi-
rables desseins de la Providence qui voulait 
honorer l'humanité, leur collaboration dans la 
formation d'un chrétien n'est-elle pas plus ad-
mirable encore ? 

1» 

 

C’est avec ces mots que Pie XII exhortait de 
jeunes époux à envisager avec sérieux et en-
thousiasme la fin première de leur mariage, 
qui consiste bien d’abord à donner la vie et à 
éduquer les enfants que Dieu leur a donnés. 
Dans l’un et l’autre aspect de cette fin pre-
mière se présente l’activité conjointe des 
deux parents, définie comme une 
« collaboration ». Pour donner la vie, les pa-
rents, unis dans un don réciproque d’amour, 
collaborent avec Dieu qui crée l’âme de l’en-
fant dont la partie corporelle relève de l’acte 
de la génération. Et pour éduquer cette vie, il 
s’agit encore d’une collaboration des parents 
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à la grâce de Dieu pour former l’enfant, l’éduquer dans toutes 
ses dimensions et faire de lui, bientôt avec la collaboration de 
l’enfant lui-même, un élu du ciel. Pie XI n’écrivait-il pas, dans 
son encyclique sur l’éducation chrétienne « La fin propre et im-
médiate de l’éducation chrétienne est de coopérer à l’action de 
la grâce divine dans la formation du véritable et parfait chré-
tien, c’est-à-dire à la formation du Christ lui-même dans les 
hommes régénérés par le baptême. »2

 ? Parce qu’elle com-
porte une fin sur-
naturelle, l’éduca-
tion relève donc 
de l’Eglise qui, 
seule, possède 
les moyens surna-
turels nécessaires 
à l’obtention de 
cette fin. La fa-
mille a donc be-
soin de l’Eglise, 
sans pour autant 
renoncer à la part 

qui lui revient, dans l’application des principes de vie chré-
tienne vécus au foyer. S’il revient, de droit naturel, aux parents 
d’éduquer ceux qu’ils ont engendrés, ils ne possèdent cepen-
dant pas tous les moyens nécessaires à la pleine réalisation 
de leur mission qui est, ultimement, d’ordre surnaturel. 
 

Coopérer à l’action divine de la grâce pour former le Christ 
dans l’âme des enfants, telle est l’œuvre à laquelle sont con-
viés par la Providence divine les parents, puis, dans leur pro-
longement, les éducateurs chrétiens qui œuvrent dans les 
écoles. Là encore, entre les deux instances éducatives, il ne 
saurait être question d’autre chose qu’une collaboration har-
monieuse, au risque de compromettre le bien de l’enfant. 
L’Eglise, qui a reçu du Christ lui-même le pouvoir et la charge 
d’enseigner pour éduquer et de sanctifier, doit non seulement 

Feu d’artifice offert à 
l’école Sainte-Marie 
pour ses 30 ans ! 



 

 ADEC n°31 - Octobre 2017 3

transmettre les vérités divines, mais aussi tout ce qui contribue 
à l’élévation de l’enfant dans son savoir et sa culture, son ca-
ractère, sa sensibilité. Elle doit pouvoir trouver dans l’action 
des parents la sollicitude généreuse qui cherche à rendre effi-
cace son action bienfaisante et complète.  
 

Pie XII se sert 
de l’image du 
jardinier pour ré-
sumer les deux 
axes de l’éduca-
tion : « Le jardi-
nier a une 
double tâche : 
mettre la plante 
en état de tirer 
profit des condi-
tions extérieures 
et de ne pas en souffrir ; travailler la terre et la plante elle-

même pour le bien de sa croissance, de ses fleurs et de ses 
fruits. 3» Ainsi, le milieu dans lequel l’enfant est éduqué doit 
être favorable à la croissance de sa vie physique, intellectuelle 
et morale. Or, ce milieu, c’est d’abord la famille elle-même, 
puis ses extensions, le cercle familial plus large, les amis, les 
fréquentations, les activités de loisirs pratiquées. C’est ensuite 
l’école avec laquelle l’œuvre d’instruction et d’éducation prend 
toute sa hauteur, par l’instruction philosophique et religieuse, 
par la réception des sacrements, élevant l’enfant à l’âge où il 
doit prendre une part active à la « culture » de toute sa per-
sonnalité, où il est confronté à la dimension sociale plus large 
qu’impliquent les premiers pas d’une vie prolongée hors du 
cadre simplement familial. 
 

Dans tous ces milieux de vie, il faut veiller à ce que « la 
plante » ne souffre pas des conditions extérieures mais qu’elle 
en tire profit. Il revient donc aux adultes de protéger l’enfant 
contre tout ce qui pourrait le corrompre et nuire à son éduca-

Fête-Dieu à Camblain-l’Abbé 



 

4 ADEC n°31 - Octobre 2017 

tion, non pas dans une suppression illusoire de toute difficulté 
ou de tout danger, mais dans une préservation prudente qui 
saura, face aux dangers, faire preuve de discernement, de 
conseil et de force. Il ne faut pas mettre l’enfant en danger 
mais lui apprendre à surmonter les dangers qu’il ne peut évi-
ter, en plus de lui faire aimer la vérité, la vertu et le sens du 
bien commun. 

Il serait dramatique que des parents, conscients du danger 
pour la foi ou pour la vie morale qu’encourt leur enfant, ne 
cherchent pas à l’en protéger, sous prétexte qu’il pourrait ainsi 
se « confronter au réel ». Face au danger de l’erreur, qui 
touche la connaissance et donc l’intelligence, la vérité affirmée 
et connue pourra renforcer celui qui y a été confronté, à condi-
tion d’avoir accès à des sources fiables de vérité. Mais face au 
vice et au scandale, la sensibilité et la volonté de l’enfant se-
ront toujours blessées, fragilisées et tentées, souvent mar-
quées à vie. On ne traite pas de la même manière une source 
d’erreur et une source de vice. On évite au mieux la première, 
on s’interdit la seconde. 
 

Equipes de rugby de l’école Saint-Jean-Baptiste-de-La-Salle,  
Camblain-l’Abbé (62) 
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Enfin, Pie XII, parlait de « travailler la terre et la plante elle-

même pour le bien de sa croissance, de ses fleurs et de ses 
fruits ». C’est là tout le travail de l’acquisition des vertus et de 
l’extirpation des vices, qui doit s’opérer avec le concours de 
l’enfant et l’indispensable recours aux moyens de la grâce que 

sont les sa-
crements, la 
prière, la vie 
en Dieu, la 
vie du Christ 
dans l’âme 
de l’enfant. 
 

Si parents 
ou éduca-
teurs ou-
blient ces 
grandes vé-
rités, alors 
ils compro-

mettent l’œuvre même de l’éducation des enfants dont ils ont 
la charge. La négligence à préserver les enfants des sources 
massives de corruption (l’usage libre d’internet en est 
l’exemple typique aujourd’hui) ou à les « arroser » des bien-
faits de la grâce (doctrine, messe, sacrements) est un man-
quement grave sur lesquels tous seront jugés au terme de leur 
mission sur terre. A l’inverse, ceux qui auront cherché à rap-
procher de Jésus-Christ les enfants recevront la récompense 
promise aux ouvriers de la Vigne et à ceux de la Moisson. 
 

Abbé Philippe Bourrat 
 

Notes 

1- Pie XII, Allocution aux jeunes époux, 14 avril 1943 

2- Pie XI, Divini illius Magistri, 1929. 
3- Pie XII, ibidem 

Ecole Saint-Jean-Bosco à Marlieux (01) 
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École St-Jean-Baptiste-de-La-Salle, Camblain-l’Abbé (62) 
 

Concernant les travaux en cours, l’école doit aménager le grand 
hangar de l’école pour le transformer en préau. Il peut, en effet, ar-
river qu'il pleuve dans cette région... 

Pour la première fois, l'école 
s'est produite au théâtre 
Saint-Léon à Paris, en pré-
sentant une pièce de 
théâtre, La Grammaire de 
Labiche. Ce fut un beau 
succès. L’expérience sera 
renouvelée cette année. 

Un "forum des métiers" a été organi-
sé au sein de l’école, en invitant des 
"jeunes pro" de Saint-Nicolas-du-

Chardonnet. Ce partenariat a plu-
sieurs objectifs : aider les élèves à 
envisager une orientation dans leurs 
études ultérieures pour leur donner 
une plus grande motivation scolaire. 
M. l’abbé de Sivry, directeur de 
l’école, attendait aussi des profes-
sionnels invités qu’ils montrent aux 
élèves comment les humanités, qui 
font la spécificité de nos écoles, sont 
un atout considérable et une ri-
chesse qu’il ne faut en aucun cas 
négliger. Elles leur donnent une for-
mation culturelle, littéraire, philoso-
phique et religieuse, un jugement critique qui leur permettent de 
mûrir une pensée catholique et nourrir une réflexion saine et réa-
liste sur notre société. 

NOUVELLES DES ÉCOLES 

Représentation théâtrale à Pa-
ris, par les élèves de l’école. 
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École Sainte-Marie, Saint-Père-Marc-en-Poulet (35) 
L’école vient de fêter ses 30 ans ! Cet été, d’importants travaux ont 
été réalisés pour restaurer entièrement la salle de plonge. Tout a 

été refait, du sol au 
plafond. Désormais, 
la vaisselle sera 
faite dans un es-
pace propre, pra-
tique et accueillant. 
Un important han-
gar-atelier a été 
aménagé afin d’y 
installer des ma-
chines à bois qu’uti-
lisera le frère Jean-

Philippe, ancien compagnon du Devoir en menuiserie.  
Un atelier a été également construit pour y réaliser d’autres tra-
vaux. Une chambre 
pour handicapé est 
en train d’être amé-
nagée dans un dor-
toir, conformément 
aux règles en vi-
gueur. D’importants 
travaux sont en-
core à planifier 
pour l’accessibilité 
des handicapés : 
des rampes d’ac-
cès, des portes à 
élargir, etc., autant 
d’investissements 
qui s’ajoutent lourdement aux frais de fonctionnement d’une école 
qui attire toujours plus d’élèves. 

NOUVELLES DES ÉCOLES 

Salle de plonge, lors des travaux de réfection. 

Détente au bord de la mer pour les élèves de 
l’école Sainte-Marie, située près de Saint-Malo. 
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chèque bancaire  à l’ordre de « 

ou carte bancaire sur le site www.laportelatine.org  
Paiement sécurisé  -  Reçu fiscal sur demande 

Impôt sur le revenu  (impôt sur les sociétés) :  
66 % du montant de votre don est déductible dans la limite de 20 %  

du revenu imposable (60% et 5‰ du chiffre d’affaires). 
Don déductible de l’ISF ou don de titres (actions) :  

nous contacter : tél. : 01 45 06 10 68. 
Pour nous aider à faire face à la hausse des demandes de bourses,  
merci de faire un don, même de 5 € ou 10 €, et de donner cette Lettre  

à votre entourage (famille, amis, collègues, voisins, etc.). 
Le chapelet est récité dans les écoles aux intentions de tous les bienfaiteurs. 

Oui, je soutiens l’ADEC et je fais un don par 

NOUVELLES DES ÉCOLES 

Les projets ne manquent pas dans toutes ces écoles secon-
daires dont le nombre d’élèves ne cesse de croître. Sans sub-

ventions de l’Etat, et don-
nant pourtant des résultats 
aux examens d’Etat supé-
rieurs à la moyenne natio-
nale, ces établissements 
sont les viviers des familles 
chrétiennes, des vocations 
dont l’Eglise a toujours et 
plus que jamais besoin. Or, 
la masse salariale et les 

travaux de construction ou de rénovation ne peuvent être cou-
verts par les simples scolarités demandées aux familles. Nous 
sommes obligés de faire appel aux bienfaiteurs que vous êtes. 
D’avance merci. En retour, nous vous assurons de nos prières 
à l’autel et du chapelet récité quotidiennement à vos intentions 
dans les écoles. 

BLOCKED::http://www.laportelatine.org

